
LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE

Notre archevêque bien-aimé a adressé quelques paroles de
chaudes félicitations aux RR. Pères et à la population françai-
se. Sa Grandeur a dit ces paroles remarquables: "On a eu
l'heureuse idée de constiuire une école dans le même bâti-
ment que l'église et je dois avouer que si on me demandait
auquel des deux je donne la préférence, je serais embarrassé,
car si l'église est nécessaire, l'école catholique l'est tout au-
tant, sinon davantage."

Le chSur de chant a été admirablement dirigé par le Rév.
Père Hartman, o. M. i. Le Rév. Père Robillard, o. m. 1. ai-
dé du Révérend Père Plourde o. M. 1. . avait préparé une tren-
taine d'enfants de chSur en soutane et en cotta, qui ont très
bien évolué autour (le l'autel et du trône, et durant la proces-
sion.

Ces détails prouvent que rien n'est négligé par les bons Pè-
res Oblats, pour relever la beauté de nos cérémonies religieu-
ses.

Sa Grandeur Mgr Langevin qui avait fait un sermon des
plus touchants sur la foi, (surtout la foi canadienne), à la
grand'messe, parla en français apiès Mgr de Duluth, pour fé-
liciter la population et dire qu'elle avait lieu d'être fière de
son nouvel établissement religieux; et le champion des écoles
du Manitoba ne manqua pas de faire observer que la question
scolaire existait aux Etats-Unis comme au Canada et dans le
monde entier, et que l'épiscopat catholique avait partout le
même sentiment sur ce point.

Le T R 1. Fallon, o.m i., provincial des Etats-Unis, fit aus-
si un magniique sermon en anglais, sur l'action de l'Esprit-
Saint dans l'Eglise; les sociétés irlandaises, allemandes et po-
lonaises étaient venues avee leurs curés respectifs assister à
la feèe. Mgr de Duluth donna alors la bénédiction du T. S.
Sacrement

Les Révérends Pères Poitras et Lacasse, o. m. i. ont accom-

pagné le Révérend Père Provincial des Oblats; M. l'abbé Tru-
del, secretaire, accompagnait Mgr l'Archevêque.

Honneur aux Canadiens-Français de Duluth! Ils peuvent
maintenant lever la tête et rappeler les vieilles gloires deà
missionnaires et des découvreurs intrépides de l'Ouest Cana-
dien et Yankee, surtout du glorieux fondateur de l'ancien pose
te français qui porte maintenant son nom un peu défiguré.
Daniel Greyselon Du Lhut.


